ique, 


s'éfiéchier ên-soize jours, contre_dix jours 
que préndrait La mobilisation allemande. 
11 faudrait notér, en’oûtre;rqué.la Russie 
n'est pas arrivée à La: limité de l'effort pos- 
sible, el que, aide nouvelles ‘augmenta- 
fions des effectifs. allemands, -elle. pourrait 
répondre. par. des: ;sugmentalians : plus 
grändes encore, 
Detout cela il æésulte quels Tviple-En: 
tente n'esf en rieu inférieure à la. Triple. 
Alliance, et que, lorsqu'elle lui cbde, clesi 
Gonc, plutôt: par Alnidié que pan nécessité, 


Les robes Aa 


LA REPONSE DES PUISSANCES 


Lu Lés” intérésèés" doivent trouvef | 
n-lui un avocat convainou et pressant. | 


pr jonbe Sur la voie | 
al RSI du tra 


LE CHAUFFEUR EST TUE 


FRANCE & RUSSIE 


Le Président de la République est-arrivé 
: Âhier en Russie La manière sincèrement 
chaleurense: dont il yyiest salué par la :pres- 
se; sans distinélion de nuance. politique, 
prouvera-eumonde l:que ‘ l'entrevue : des 
deux.chefs Etat n'eslpas une. simple cé- 
rémonie protocoléire, mais qu'elle eëti ert- 
fourée de T'ablention et de ln sympathie de 


On. Ds Ji. ets Jongtémps 
révlémée par les Hôteliérs, a limité dans 
une proportion raisonnable Je privilège 
Au prontidhiré sur, le matériel et 1e 0 
Dior: li. locataire .pour permettre de 
mobiliser:le surplus: de l'actif de l'hôte- 
os formolde Warrant escompto- 


= 


ble avec dispense d'une signalure. Melun, 20 juillet Àla nation russe.-En-France, on en éprou- 
Nos ayions dns qu: Con dela Mterniblé” accident s'est p “ue hier | vera de la satisfaction et de la rocannais- 


sance à l'égard de cétleinalioh, mais mulle- 


le pendant de ce 
fois que Nicolas ALiy. est venu: el quiine 


mañquerait: pas {de sa reproduire, chaque Durazso,, 20 juillet, 
nehitle \lalus du chemin de fer de Mon | fs qu'il y viendrait de nouvean. Les réprésentants des grandes puissan- 
Finn Gare eo lômbéeour la voie eu |: En outre, :Fopiniôn!” française,” ns ont réporidu” aux  iisurs qui 1es 
ponent. + Ga train us 11 étant a viatte de ME Poincaré à Niéolas 11 Dee EN à fe 
Ce Le D PO Abus ee. ne sonseñiaient à Touvertr de n6GO 


àr-condition: qu'elles aient: 


7 ant 188 envoyés des insütées 
fie croient pas être en sûreté dans cette 


Françë, ra À voir dens.ce-double 
nement, Se nasioar nouvelle dé la 
LX 


vitalité, non seulement de l'alliance franco: 
russe, mais emcore. de la Triple-Bntente. 


Ba ce qui conberne : plus! épébielemt 
l'alliance françorusse,.…la,. présse russe 
montre d'autant plus d'entrain à en pers. 
qu'élle En'o6lÿbre en méme témps ce qu' 
a a M De ne 

lon de oresser le bilan des services qu'êle 
& rendus gux deux pays alliès,: en leur per- 


séo. parles rOS868. qu fl 

Fe insérer. Fe Li AA ‘de le‘loi par 
ja Ghambre Uno disposition ainsi con 
que: « Séront, HE lsÿées comme nue 
tés ét: non avéhues toutes conventions 
contraires aux :dispositions”.de la Dre 
sénta loi: étnotimment, toutes Spécifte 
x A us An jour 'etfèt de porter 


ianco, ‘située à environ’ 8 
lest-de le-baie de Durazzo, d'où is seront 
conduits à. bord, d'un des navires, de guerr 
re mouillés qu, large de Durazzo et-sur le- 
quel ee trouveront les Héprésenianis ” des 
puissances. 


FAUSSE ALERTE A DURAZZO 


Fe des, locataires : d'in mellant do défendre leurs intérêts: lout en 
Be va blelier. 1» i mälttenant Ja, Dax, oër, poli eux, 1e main; | Vas fauesé alerte pures ep fs à 
 ireitràmerveillensi : le Sénat ‘Thomson, ministre du-commerde, dé: | tien de la paix au pas moins de prix que, | à Jarein de 18 ville, dans NUS same 
ni ue LE texte: Manouréusement es d'éfirir au-public les-plus grandes |Lla défense de Jeurs: intérèts.:lls en ont don- | d'à 
ns pûs oncore mis en “délipératiun, | facilités: possibles pour -les-.relalions: {élé- | né/des preuves si frappantes et si. nom- FUne Ts ét urie *'édnonnade 
que. lion craignail, St-arrive } Fphoniques, vient de, décider, au aujet du Ebreuses, : qu'il’ faudrait être aveugle “où nourries se’ firent entenüre.… Aussitôt, fe 
00. rich Ni goñog | rprouvellement ;des installations du bu | 46 neuvaisé foi -pour. Qu doutér. détachements allemands et sunons dé- 
anne oy {is ont mis ‘ei pi sde Nantes. adoption d'un commuta- À fais it n'ést pas supérflt de nevenir sou- | barquèrent; mais, ‘renseignements il 
He ‘loi. 1 ar au à 18urS ad fie jeur autorsliquel quiaseurera aux adore | en qu ce double caractère, utile et pacs | 6:9'opiasait de:rien de sérieux, et na 
Eu Ut Se dun de | sa nés dé ce. réseau tous: les sandagos dont Eu ge d'alliance: Car Son utililé est êne ins Brangéts, rentrèrent à leur bord. 
rune clause on d'un war ‘core quelquefois cotitéstée. par certaines 
ler : gens en Russiéraussi bien qu'en France. 


Quant à/son ceractère. pacifique, l'est ge 
néralemient anis ‘en ‘doule dans les pays de 
dx Triple-Abignce, 

Du côté dé ceux :qui coféstént Son ti 
Nté, le principal argument, consiste à dit 
qu'elle n'a pas préservé les pays alliés, de |! 

cerlainés déconvennés et échecs, Cela. est, 
4rès” vrai, et: nous!. avons -nous-même : sr 
gnalé ces échecs, qu'it.s'agit.de ceux éprou- 
vés''on lcôminuh ‘park France; la Russie 
etA'Anigielerre, /notammant au, cotns de la 
crise orientale, qu de ceux éprouvés par la 


« Ab “protestation: dr: | 
pommerce de. Bayonne à ct égard est 


} 20, MT plus ‘légitime, 


Après l'attentat de Sérajévo 


LE COMTE TISZA A VIENNE 


dt Vienne; 20) juillet: 
Le comie \Tiaze, | président du conseil 
,. est venu nouveau, hier, à 
le, ‘où il & conféré avec le comte 
Berchiôld au sujet des résullats, de l'en- 
quête sur l'atlentat de-Serajévo. 

Le eomle Tisza la eù ensuite une confé: 
pute A coms Sisergh, (One on 197 
parti pour Budapest. 


phase, à pa nel 
at ur.se, transformer et f6pol 
gr mie du Tourism. Si lon:a 
détablissément "de warrants: 
ra d'est parce que nos capitalis: 
kes français, plus {imorés que. d'autres, 
me \çonsentaient: pas: jolontierst d'avan- 
ed L'industrie Hotélière, parce qu'elle 


éux un 
disque ad hoc, cles TA on lé 
SO Er Rorrepandant avee Jen 
É veut. convéréar.: Célte manœuvre xt pour 
gitét de relier automatiquement, entre eles 
les lignes :des abonnés demandeur. et. dé- 


deu pen ar Eade, se Éioss Lt r mandë, RP tn EN Re L'AMBASSADEUR D' Hi A ROME 
pou séeuni î 2 —— RES Lee . SE REND 
ment, Iensest nésulté.que, dans 168 ré “Ministère de la Guerre dents’ franco-allemands comme. celui de Vienne, 90 juillet. 
wiois où l'indusris /nôtelière”s'ést 16 Nancy Te M. Méneÿ de Kapos-Mére, adbassadeur 
tance, notemment Mais «est-ce la faute de l'aMiance franco- || a'Autriche-Hongrie à Rome, est parti pour 
ne développée en (l à dos russe el de. la -Triple-Ententé: ? A cette | jéeh1; où 11 doit conférer avec Lempereur. 


sur de Côle d'Azur, ce ponb dés HOte: 
fiors étrangors, ‘Allemands pour. da plus 
mar qui/sont &'la tôle des) plus Volles 
Ænipeprisés, parce qu'is ont trouvé dans 
Hour, pays des, LA AAERONES sans mésbric 
_ Jon 


« Pour sprint à nos: nationaux de 
rester. maîtres chez eux et, de regagner 
Me terrain perdu, il el nécessaire da 80 

proourèr ‘des avances quisleur.permet- 
Rent. t/dans ‘bien |des cas de "rénouveler 
\étr matériel êtieurs installations et, sn 
re une. AenAAe FE dé 


quéstion, ôn pent#rouver nne”mpônse denis 
un excellent article que publie Lo Noÿou 
Vrémia à l'écoasion de l'arrivéo. de M. 
Polusaré en Russie. Cel éricle nous plait 
fort, car à n'a pas là banalité de simples |! 
offasions ou-d'ün: défhyrembel H% est fait || 
un) examen (de conscience, de ke. Triple-En- 
tente, dont Chaëune des puissances qui la 
composent. devrait tite parti Les décon: 
ventes et échecs qu'elle & éprouvés, : le 
johrnal msse’les méêt:en contraste vec ce 
faitindéniable + que ses forces” militaires 
el'naväles sürpassont celles de la Triple- 
Allienée: Pourquoi, ‘alors, s'être laissé 
bain sur k Arai domaine pur un 
“nombre :? 


sms. DRE Le toi On prétendeque le comte Berehtold sera 


jupes coloniales. — 

cation des dispositions de l'article 
sr de’la lo du 19 mars 187,.M. le médecin 
inspecteur; Gallay, directeur dus service :de 
santé des troupes | du. groupe de l'Afrique 
arientale, à Tananarive, est placé, à dater 
du: 1 juillet FA : dans la. section. (ré- 
serve) e des: médecins-inspecteure 
des: troupes coloniales, 


Ministère dl le Marine 


r Le Éxicesinirat mer bbtient un congé 
eux Lg à sôldé eu 


reçu à nouveau, celle semaine, par -Fran- 
çois-Joseph. 


Yacht en feu 


TROIS VICTIMES 
New-York, 20 juillet. 
“A la suite d'une HU de, gazoline, 
lé yacht Blue-Bird, lérant à°M: Ga 
sito a pris feu, hier. dans la rude el à Gé 
complètement détruit. Trois: horities, de 
{l'équipage ont étét mortellement bralés, 


mg désrabe, dans Un ue d'agent tecng. | See MORE LE " 
ère = C'est que la Tri tente à péché par: |: … » 
je el AE a see des Pad ou par-mamque de concnndanes |. LÔ Calme 664 st rétabli à Haïti 


dans l'action. Sans, nécessité et sans excu- 
se, elle a baissé pavillon devant-la-Trini@ 
Altane, “alors: qu'elle “aurait pur lui -résis. 
tér”sans @lér jüsqu'à la rguorre. Voilà La 
réponse que donne lartidié dû Novoté Vré- 
fm à 1 is que nous Heaoss Ro 
haut: 


Porteu:l en Boite juiiet. 
Les ‘insurgés qui avaient tenté de sem 
parer da pouvoir ‘ont été mis ën fuite. 
Un grand nombre d'entre: éux ‘8e | sont 
ae da légation Dominicaine. La-fu- 
vive. 
dE ten on 4) Lltes perles 
Fat trangères, notamment sur celle 
gne, mais il nÿ a pas eu de victi- 


De gorivernement haltien à procédé à des 
exécubions sommaires, Le eine est réta- 


ns 


Es “e # # Foie A Pronte sen a vu formuler ceriaines 


volonifé, Mais, disait-on, élle. 
Hntement — il lui faudrait deux mais — 
que son: intervention effective el active se! 
produirait:trop tard. Tel: était-le séns, on. 
s'ensouvienti: d'une étude anonyme: parue. 

il ÿ à” qüeljües mois, ‘qui 4 fait passable- 


4 2 cine: DES SCIENCES 
La É est. nes à 3h. 1/2, sous 


La revue navale de’: Spithead 


4 a üve- “Porémouth, 90 juil. 


M: "Dplés 
ment ‘rédigé | sion ès SA ViÈnE de ‘érouvrié ment de bruit, ef qui avait pour titre : Si | Le. yacht: royal. Vict ‘Albert, 
# sn AO ne nr a aix ai 4. dd. Te piton me lt nee éclslatt drain! MI ayant à Perd le io) HS a. se 
ne de: faire, triompher devant | iife 1 m.19 dé Tong ep est-comestible. | Russie. » de Galles, a quitté Porlsmouih ce-malin de 


.panricr développe. Les travaux de Mme 
de Sa 1e venin de. loenogenne; M: 
Zaïd: d'Amérique, Mine -Phisalix "injecté 
Sue doëd de venin non moriel-à certains 
auiaux jet les & winsi vagcinés, Do'meme 
en leur Mjectant. de la cholestérine, Mme 
Phi aan uen’ chantant Le ve: 
pinide loanodenne on lui faiséll-perüre isa 


je heure pour la rade. de Spithead. 

À neuf heures, sous Je commandement du 
si le Rolle mobilisé sur le pied. de guérre 
et rassemble dais la rade, en vue de 
Beschl-Head, a levé luncre‘el s'est dirigée 
en ordré de bataille ‘vers la haute mer: 

Le yacht Irène, suivi du Victoria and AL: 
vert, étaient entète,-puis venaient l'Aleran- 


«À ceux qui sformulent -ces ,critiques, - 
convient de,signaler une lettre que:le Ma- 
tin a publiée hier sous ce titre, qui est 
cornme ‘une réponse: d Si la uërré écla- 


mpiémentaire votée par 
j tés: 


Se “comp 
HA (é,: can Ja De RR 

‘à rénûre-mobilisable 16 de 
ia ‘4& l'hôtetier, au delà du | nù 


ùre 
M. eine éprès s'être HVré à une en- 


dû au propriélai Hryperenauité Le venir devient un | quéfe auprès des, personnalités miliaires | dra el l'Enchanteresse, co dernier transpor- 
“er Val Fo Le fasses des plus qualifiées, est arrivé. à des | lan! Je lotus de l'amirauté 
He Fe 4 Age, décerne ensuite Los prix Mons résuliats trariquilisants. La sifustion desla | : 4 la hauleur du phare @e Nab, tous ces 
sont mms profil pour: pér- ou. de médestner-chirurgie et physiologie, Er ait. | Yachts &e sont rangés de coté ét ont pris 
‘ordre public et il Taveran donnelecture d'une note de | Russie est déjà améliorée ‘par les: modi motillage. Les vaissèqux de guerre Ont 
Û È par Ne des con | at Mannssco et Mince, de Bnenrest Ces | éliofs qui sè Sant. produites récemment | Gore aéré devant le ro: z 
Ë avant éhdie nine home de 18 | sur Je terrain bélkonique Be rai | ŸEE lemps da Wè mauvais ; 1 tempbe 


ent JA NS dius À ohvoÿer de-troipes à le frontière 


roumaine; ta Roumanie nvyant plus partie 
liée avéc l'Autriche. Ce serait peut-èlre, au 
contraire, l'Autriche qui aurait à envoyer |. 


soufflait, accompagnée d’une grosse . pluie 
tomba. en rafales. La mer, était houleuse, 
mais j! ny avai pas dé hrodilard: 


ons parlé, C'est. qu 


$ üe} re des:troupes pour surveiller 1 Roumanie. 
Jairé dont Aoûs. so qui dau | de D'aûtre part, le-renforcement ‘de le. Serbie ALLEMAGNE 
“d'insérer dans et. l'elfervescence parmi les Jougo-Slaves Le 
‘dé: plus! Dans 0e obfigeraient l'Antriche à détacher une par- | QFFICIERS DE POLICE INCULPES 
RL ne gran que rat Tes forces vers le Sud. Aux, forces DE 
AA qué pourraient jui opposer l'Allemagns ot Rerlin, 20) 


l'Autriche, la Russie opposerait trente et 
y corps d'armée, et sa mobilisation pour: 
rai, aie 8x perfectionements réghisés, 


Des _offeicrs supérieurs de da. 
Branlehoure ou Lie anRéléS SOUS 


Face 
tion de détournements. 


Quotidien a “soir. Fondé en 1814 


La Grise Mexicaine 


L'ATTITUDE DU GENERAL VILLA 
Washinglon, 20 juillet. 

x officiels ont appris que le 
nat Villé.Jève -desh-impôls - dans 
Ford qu Mexique, :maiuré Les ordre dû 
général Carran 

D'après: les. enselnements reçus par 
les ministères américains de la guerre el 
de la marine, le général Villa a l'intention 
de. former une république distincte com: 
posée” dés Etals’ de, Chihuabua, Coahuila 
ét Senora, dont il serait le diétaleur. 


VERS LA. CONCILIATION 
New-York) 20 juillet. 


M: \Hannà, consbl dés Etats-Unis à Mon: 
tarey, confirme la «dépêche annontant que 
le: générea Carranza à ‘consenti à so ren- 


ecntrer. avecrles) trois - commissaires. du || 


Président Carbajal, pour sientendre sur 10 
transtert du, gouvémement à Mexico. 

Carranza à promis dé shspéndre les hos: 
tlités Reno les négociations, 


LA RETRAITE DU GENERAL HUERTA 


Puerlo-Mexico, 20 juillet. 
Les généraux Huerta el Blanquel 
ont demain à bord.du.Dreéden, et 


membres (de la suite de J'ex:présidènt, de jf ina ua 


le stéamer Mexico. 


| Bern jen, 


Un monuniè, ‘a Henri 


srl k 


8. 

5, :- Egg) DUnone part M Munto, 
A Morteau, 144-kilomèlres. : 40/0 
ensemble.à Q:h; 10. FAR 

Eñ: relurd sur l'horaire à à 
Montbéliard, 20) juillet. : 

217 kilomètres. — Le peloton de ie 
conduit-par Faber, passe i6i à 11 p.412 
connu : Garrigou, Frousselier, MHYS Van. 
denberghe,  Georgel,  Lambot, Pélissier, … 
Alavoiné; Bauniler,: Heusghèm, ie 11 hour 
res 4, Charron ; 11h, Pelitjeun.: $ 

Trente-troïs. coureurs MU * 
Lure, 20 juillet, 
252 kilomètres, .— Trente: rois <oureurs 
eusemble à une heure, 


L'ARRIVEE | F 
Belfort, 20 Juillet, 
ru les résullats de l'étape Génève-hel- 


1.,Pélissier, en 12 ht 92 m, 5.8, 
2e Aa, en 12 h. 83 m, 20 8. 


n 12.h Sms en US 
4 Ro 5, Bauriler, € , x Nm. 
On, à Coomans, 9, E. Géo 10. ht 


Für 


3 k 
ministre ruction 
pre 1e 8 Si à AU 
ion du monument, œuvre du sle 
érigé \dans cape 


M.' Atgagneu 
dique, 


Luaite Chérpentier, 
Le- général Huerla a passé la journée Es de l4 normale d'instituteur 


a'hief dan’ &on wagon, À fumer ef°à° cône 


vers 
d'habitude. 


AUSSIÉ 


LE NobvEL ATTAGHE NAVAL 


RU 20 juil. 

ML'atlaché de marine russe à Berlin, le ca 
pldine de frégate Von Berens, à 616 rem- 

plncévpar ‘le capitaine [Rynsaki KorsäkoÏ, 
Au est dau arrive à Bbrila. 

Le capitéine Von Bérèns & réçu 
se rendre à Dantzig pour y prendre livrai 
sondu, nouveau. 4roiseur ; russe, Amiral 
Misteskbi. 


TURQUIE 


A LA CHAMBRE 
Constantinople, 20 juillet. 

La Chitmbre a VOté; dans une séance de 
nüit;-1e budget au ministère des travaux 
publiés. 

Lne motion déposée par Husleurs dépuy 
lés, tendant à mettre les cabinèts Kiamil 
lMouklar en areusalion. à 416 rene 
voyée à unecommission spéciale, 
20 à —_— 


ITALIE 


DES CHEMINOTS DECLARENT 
LA GREVE, 
Rome, 20 juillet. 
À Ancône, les membres du syndicat, des 
cheminots Ont déclaré la: grève pour, pro» 
tester contre les punitions | iniligéos : à 
4% employés et ouvriers des chemins de 
fer der l'Etat pour la récente grève. 


CA NAT DA 
SITUATION GHTTIQUE A 


BORD 
'UN NAVIRE TABONAIS Villeré,-P. Herman, G. Rousseau, P: Ch 


Oltawa,»20 juifiet. 

Lareltuation est des plus critiques à Van- 
couver,-par suite de l'attitude violente des 
Hindoüs, à bord-du”K'omagata Maru 

Sir Robert Bordbn, prertier ministre, a! 
donné/l'ordre au croiseur ‘canadien Rain 
bow, qui se trouve actuellement à Eskimo, 
de 6e rendre & Vancouver pour aider ln 
police qui est montée à ibord'an. Komagaia 

art 


2 2 ————— 
GRANDE-BRETAGNE 


LA QUESTION DB LULSTER 
Lonres, % juiliel: 

Cet après-midi, à la Chambre des, com- 

munés, M. Asquith a annoncé que le 

speaker, eur l'invitation du/roi, présidera 

la Conférence, de d'Ujster, qui doi, #e réunir 
au Palñis de B: 

La, seconde lecture Qu Hi d'amendement 
a: 6lé sjournée. 


Le Tour de Fans Gylsle 


LA DOUZIEME ETAPE : 
GENEVE:BELFORT 


Genève, 20 juillet: 
Les. 55 coureurs: arrivésià Grève: ont 
is le départ ce matin, à 8 h. 80. L'envo: 
ke eur a été donnée sur Laplace Manbril- 
nt. 
Tous en peloton 
# Môrez, 20 juillet. 
— Passent dans” l'ordre 


4. kilomètres, 
5 J. Alavoine, Pelissier, 


suivant ; 85h 
Rossius, Thys, Louis Epgel, Scièur, 
ou, Baumiér, Drago. ambot: 
Mare Spleen Codlvier, Mg Geotget. 
Nerpe Char, em, Boîle, 
Guyon, Vandenberghe; Coomans,. Faber: 
quia crevé deux fois ; 5 h.47, Trousse 
dier,Neboux, Kippert, irhyllens Leciere 


= Egg d'la défaillance 


Pontarlier, 20 juillet. 
115 Ktiômèlres. — Temps splendige:"Pre: 
mier peloton heures: IL. dome 


tend Thys, .Pélissi 


ssier, Christophe, Ernest 
Paul, Rosstus, I. Alavoine, Heusghem,.De- 


M. 
laoÿe, Louis Engel, Deëy,. Duboc, rs Carlo Martin des Pallièn 


«x |méreusement'et gi 


‘large mesure aussi, à la ee 


fcongri 


H'honneur. de l'entomologiste” Henri ;Fabre,. 


r, mais il paraissait moins gai :que Le pie, us) dés.élèves de celte école, 


té date du 8 août a été choïsie, c'est 
deu pensée. dé. permeltre ai. Eu 
enseïgnant primaire de France, qui & sé, 
a ran Par à 

la souscription, à Na AE La qe 
à 


ft SE Le,,10 août; en) effet, 
s'ouvrira à Ntmes (à deux pas d'Avigtion) 1e 
rrès naliopal annuel des) Amicales d'in: 
lilyieure jet d'insitutrices qui réunira de, 
:600 à 2.000 délégués. de! ces. associations, 
ts de tous des points :de la France: On 


lespère que. nombre. de: congressistes ayane 
d'ordps de | 


volontiers leur. voyage pour. purlict 
à da, glorification est Hong) 
Méire de Sérignen. 


Distribution des Prix 


? Ecole Saint Jean-de-Béthune — Versailles 


La distribution. dés prix À école Sainte 
Jean, de Ve 8, & où lieu le samedi 18 
juillet, sous la présidence: de Mgr) Gibier, 

noue 40 M le vicaire général Millot, dé: 

QE FE Ho Léon, directeur de l'Ecole, 
\ le doyen di Chapitre, le êuré de. 
}) Rire ame, le. chanoine. Caron, Létebyros 
du Prey, député + de M. H. Louvet, présie 
dent et dés membres du conseil d'aduinis- 
ration 


Voici les/noms des: élèves le: plis. sous 
vent cités. : 


Prix des Anciens: Elèves : 


J:'Mayran de 


Chamisso. 

Philosophie : Æ.1Cadoret, Ji Mayran, de. 
Chamisso. 

Première ::/J. ca rardi M. Ré, J. |BéX 
nech,eN. d'Arcy, d. de 'Maudu'L. 


Seconde #13. Nrogilont Petit, R,-de Boys: 
son, 3, Ventudour, F, Dautroane, BR: Graf- 
ini, Jeanson, L: de Carrie 
Ciusses du dé Cyclo 
Giraud. Md6 Sainte-Opn 
card. A. de Maudit, M: Courtois, A: de 
La Rivière, Re Laporte, J. Louvels . de 
Charnacé, *Y. Leéproust, A: L'Ecuyer. de 
are 
lit, -R} Babin, J. ‘Berger, J. Brionne, Ni: 
Fouquet, F. Ricard, J. Petit,J. de Beausse 
L. Leblne, P. Descamps, P, Sautreaus4l. 
Grasset, Rxde groin, 
Classés élémentaires : L. Lotvet, À. Bou 
dard, Ph. "et M, Defaucompret, L. F8 1]. 
Savornin, A. Argand, R}:Choppin /d8 Jan: 
vrv J Mégonnaute! À de Norge LAS 
Graf, R Passy-Thelliér,! > Leka: 


Ecole Notre-Dame de Boulogne, 


La distribution! des prix aux Glèven de 
En Notre-Dame. .de Boulogné-sur-Seine, 

eû lieu dans ne des cours de là maison, 
ie était présidée par M. l'abbé Delmas-.sus 
Ft rieur dù séminaire des Missions étrèn? 
gères. 

Voici les noms, des élèves) lo plus: sou: 
vent proclemés. : 


DE — J. Lucas, Ch: “Poor! À: 


“Première R: Couderc, M. Fc P 
Aennérer, A Morgand, Chat 
Séconde. — C: Calisti,"P. Jorest. Henri 
Bernand, à. Gardet, M, Mouvet @, Rousses 


Troisième, — 3. Sonits, 3. Haman: | P. 
Chabert, LA pans R de Serlay, ns Se- 
rantès, R. Déguss 

Qüairième, — A Millot, à: Conderé, 
Rae P. Pomar.-R. Bourgoing, G. dé Ma: 

FRCEL 

Cinquième, SR: AN à M. Bruté dé 
Rémur, J Hépe Y, Colté, D. Déléris, 3: 
Lacoste, audèts 7: Ho © Re: Brétrd, 

Odeli 
sompterre, 


Band, 

Sivième. — JB 1: de Ve. 
ren;-H. Roger; G. Mennessier, R. Vacquier, 
©. Pierro,! J. de Saint-Léger, M. Thivat, 
Jouanot, M::Le Dault, P. Bonnet. 

Septième. — M, Lescanné, J. Darté, Lan: 
avieu, F: Morize; A! Lemaigtre, M. Borde- 
riou, R. Cozie, G, Champenois, ë. Le Dauit, 
TZ. Chopin, 3. Rivière, Ha R. Bucquet, 

Huilième. — H: Legerd/P. \binielte,-G. 
Bonnet, -G. Brulet de Rémur, A: Jouanot, 
Ph. Pomar, 1. Brodéaux, La Marc, P. Cott 
tin J. Le Doyen. Ÿ 

Neuvième. .— Legerd,.3;, Babdet, R 
_… R, Fravsse, Rixi, IR Lafon, R. 
nel 


‘squeni\ L. 
Boc. 


den 


Odelin,_ Æ. Loislenr : 


nstadt, venant 


nn 


‘de, France; le 
Peer “aWaché à la personne 
“ endant son séjour en Rus- 


L'GroniDuo, Palada, -Baian, 

Bo) Aurik: portant 
it les forces de 
et arborant le grend pavois, 


He ( 
ces 
Ph deux 
Sup A 
de Gronstade Aie puis 
î 2| coups 


épônds fes 'orûes- 


re tie 
NE ns (fe ae et, l'Hÿmne. 


fau même mat de dent du 
£eUirige Vers Péterhol." Sur 1e te 
‘pereur rentrelient avec: MM. Poincaré et 


ri satior Fe niqée, 
no cr aas Son nu ne ee 
j rani que 


ne fo à dé “a 
f É 
Cu ès RUE durs 1 
Le le grand) RENTE ! fade 
le .roige. el. blanc, 
(vie de Pi me Evan, les, 
uJouent diuti que là grande 


16 Sanso! 
3 “heures précisés, 


Ja |! 
: 
Hi nés 4 Ke 
'ambasstdé 


cVAUXOR 
cos 
1 Lo Mans ue à 
tire ée even À 
aan dé re 
cn lard à FLE uns RE Re 
4 ui) qu es 
mi Sr jo otent ie | 'Mürseitiaise, a | 
JIOUIS Cane JE AMIE de Le RE 
on 
minée!" 
4° l'entrée auquel AE US Ph 


Et is ralllure présénte 1” 
re de: 18 Cour) 1e gré 
“238 os PER 
est reconduit 
anne gén M su ses opfarlements ppr- 
Saint: erbours 20 ‘juihet. 


r, dét 
dE 


ee hr a nv 

A 
5 ie Hot Milltaire et naval 
Sa ra da Souverain @ de M: 


de préfare à delle qué 
d M: Hantetet ont eue’ pendant 


“iinutés,l'dans: le trajet de 

ra Péterhor. ï 

mn) 0ES PREMIÈRES VISITES | 

à Fe + Saint nn 20. juillet, 
‘Peu de lemps après l'arrivée de M, Poin- 


out l'impératrice Alexandra-Feodorowna, 
RE de ses deux filles, les grân: 
ne en 
ds. Elle be 
ki Le,‘dons là salle, blanche. 
He reur-assiste à} Jentretien, ainsi 
'que lès dames lé la suile de, l'impératrice 
et. le grandsmaitre des, cérémonies. 
ane impériale part-onsuilé pour, la 
villa Alexandria, landis.que. M. Poincaré, 
accompagné du | général | Beaudemoulin, 
mânte en automobile: et fait ‘visite, aux 
grands-ducs: Nicolas, Pierre, Dimitri, Serge 
eti Boris, ainsi ET aux grandes duénesses 
Ananas et M 


Gi LE DINER AU GRAND PALAIS 


nt-Pétersbourg, 20 juillet. 
ue eu a À le tsar en 


ie de Dreux he ayant 
“À fiston repaioug “La 
date à Te 
style Louis’ Fu En 
qu di FL eur iris à profu- 
A tn qaises;; roses roue 
etre pe pion F4 
blanc! orte : la"! tun q 
en d'or et la culotté h 
a n ous sur la, terrasse 


keite 3 cl 
fm 


rice cts à sa 
he 1e (sans 


ME 
Aster à au 


grandes duchesses Olga et 
Dnpa DENTS 


rands-ducs el les gran- 
eo membre 


es,» res du gou- 
Ma lndants_dès navires 
ï Fo À som nel de l'ambassade de 
: France et fans les De de la Cour. 
: \ res ronsts : © 
Toast de Nicolas, IE | 
; sant néerspores 20: juillet. 


M a range he Toast suivant à / 
fonsieur le Président e la 
* 1 République, 
apr à 
Haies Moi: DOUS. CrPriner. nb 
dMeureus ‘de. souhaiter. la. bien: 
ich au Chefde ts _. et 
ii est toujours assuré de ‘ren: 
en le bhis chaleureux ‘en 
ais 


ur hui, nôtre Satis 


ssaluer. 


lée pur Le plaisir frouvér une 
De) CO HAtSSAReE abc laquelle je 


; tons. personnelles: 


les unités rus- | 


dre Ave, 
PR Sr et ge ir 


pu 


ne | 
Nicol 


Le Fr A red: ne he 


nono n lieu dèns la, |Imque: 


et | 


bar.s'est levé et a 


te Président |{! 
4 française sr eneore | 


le le 


Voursuiire un m 


rér au-mu 
paix en Edrop 


idéal pacifique, s'appuyant 
alliance éprouvée. ainsi 


tinueront à jouir das. bie: 
bre assurée par la”pl 
or 


les liens qui les unissent. 


verre à voire santé, à la prospérité et à 

la CAR de, ta France. 

.,LApIès cé 

L joué Ja Mfarseiiat digises 
Toast de_M. Poincaré 

oincaré, a répondu dens-les-lermes 


M. 
‘suivant 


de remercie: WVaire.. Majesté. de son 


Ps visite, à l'auguste souverain ‘du 


Eat filion suivie nar mes honorables 
prédécesseurs. venus AA à l'Ene. 
DPerour de, Russie-le solennel PERL 
cl des, sentiments, immuables de tous 
cœurs français. 

are ns ve péské depuis que, 
dans une”clairé-vision du destin, nos 
| naus ontunitdes effonts-de leur üinlo- 
mulie. Les heureux résultats de cette 
association permanente se: font sentir 
| chaque jour Loan maintenir Véquilibre 
dans le mon 


habituées à. Par 
te par ‘une Div RER 
‘par, ‘de 


cmt étés. 
Eat COMORES 

EE A 
Œ mière alive,; a 


reuve de son. 
ranlable: solir 


Vatre-Majesté-peut.être.assurée,-des | 
"are comme Te 
fre dans 1 

ponnienne 


ae, France pour- 
% ration intime, || 
avec. a -Alliée, l'œuvre 
fiiuos à laquelle Les 
“des dèux Nations h'ont 


Je ae Mon: Dune en l'honneur. de 
Votre Majesté, “inibératices Lee 
Ma del Murie rand-duc hériier et 


ë 


Fe toute” la impériale. dé, bois 
Ava turn deu £tià;la prospérité de, la 
dde jou8 ensuite l'Hmne russe. 

} Après le diner, M. Poincaré a ce Br 


pans et les. tonlainée-Qinminéen -par-hi 
{mille lampes. 


i LES DEGORATIONS 


| “Saint-Bétersbourg, 20 juillet, 

Le Tsar.a conféré à M. Paléologue l'ordre 
laAlexanare NeWsky. & M de Margerie 
Hordre de Aigle Blao, à M. Willau-Mer: 
Win le grand-cordon de Saïilé-Anne of au 
Commandant Galol is plaque en diamants 
ji Sunte/Aune 


Î LA PRESSE RUSSE 
nn . -20 uit. 
|, En Dreuso pélergbourgeolse + Gazelte. de 
ISaint-Pétersbourg Kôpéika, Pétersbourgs- 
kiliston, est unanime-à souhgner le carac- 
fière pacifique, de J'alliance franco-russe, et, 
faatitibuer à l'entrevu du {éur et de M: 
jPoeteé ane importance particulière 
« pout de wesserrément des liens entre la 
{lerance set ln Russie: aw point: de vue Amili- 
Maire; qui sont le guge de. le paix ». 
Le-Heilch, journal d'opposition au gou- 
{vernemient{ fait: toutefois des réserves {au- 
{ehant les-sagrifices militaires. trop : lonrds 
limposés -par” l'Alliance.» Néanmoins. iL,80-. 
[me celle-ci comme-«, une nécessité politi- 
fque pérmanento”v! 


f LA. PRESSE STALIENNE, 


L f\ He Rofne, 20 juillet. 

| Le tr térieure. française. as eu 
ou politique. extérieure. fran, a 

facux objectifs en «es dernières: .années. : 
Hier l'Angleterre à la France et à là -Rusei 
par un-pacte d'alliance et donner à la poli- 
:liquerusso, une orientation | antigerma- 


wi La France, à co.point de vue, à come 
|plétement “chéué. IL est probable que M. 
voinoané s'en 68t convaincu et, ‘dns ce 

g. [fee sa voile su tsar ne. qu'une impor- 
tanto.négligonble. 


Concours de’ Rome 


le 


‘Gravure en taille. douce. 
| Lebanon s'est ouverte hier matin. Vol: 
les noms, des 1obisles : : ie 
. AE. Rigal, né en 1888 à Marvojols-(Lozère)! 
en jé "MM:-Sulpisf”G: Perrier et Es 


an SRE 


LUE Lo 


É 


Waitner, 6, 
“in, ‘né-en 1868 à la Ferté-Lou] 
dlève de MM, Laguillermie, 


Ferrier et Sulpis ; M. Pau- 

ru (Yonne), 
Ferrier, R; 

Golin/et Bréraond ; M. Binèh né en ns 


po élève de MM. 


à Bes- 


eË huit nie avaient à exécuter 
jun Sireur d'arc, d'après Le role vivant, et 
‘un déssih, d'après le Discobol 

“Le jugement éèra rend eut, 

- Aujourd'hui, ne du concours de 
sculpture, k 


pas de noue en AOL, des re | 


loigue daté-par ol sympa 
als de leurs peuples Das à 
L We des intérêts communs, la France et 

Russie sont, depuis presque-un quart 
de siècle, étroitement liées pour mieux 
éine but consistant à 
sauvegarder leurs intérêts et à collabo- 
«V'équilibtér et de La 


Je ne doute pas que, fidèles à cet 
sur une 
que Sur des 
aïniliés communes, nos deux pays con- 
us de la 
le de”leur 
, en resserrant loujours davantage 


ge vœu.très.sincère, je lève mon 


oasts Mércxestre (de 1 Gour a 


accueil, si cordial:-Je la prie de ‘croire 
qu'il m'esl agréable de rendre une nou- 


uple ami eballié, fidèle en cela à la 


ussie|Le Procès de de M” Lens 


mpnstun d’audience 


Rise “ngures ‘des grandes 
mières sont là. Voici dans là presse, 
la moitié au moins n’a-pas-déjeuñé, € 
ne déjeunera pas, Paul et Guy de Cas- 
sagnac, Gustave Téry, Arthur Meyer, 
‘Adolphe :Brisson, ;Renaudel, P. “Æ: Loy: 
‘son, Almereÿda. 

Ceci dit-il fait entrer les jurés qui à 
l'appel de leur nom prêtent serment: 

Ée-président, M: "Albanel; fait- in- 
troduire-l'ac@usée qui entre, pâle, très 
simple etaprès un coup d'œil à-la splle, 
écoute la lecture de l'acte d'accusation. 
Puis c'est-l'appel des témoins dont es 
noms-provaquent un.fort remous de.cu- 
miosité,<et bientôt-le président Albanel 
üonne’la-parole à l'accusée. 
Près ‘mue! “émotionnée, ‘après avoir 
jelé des regards inquiels’sur la salle, 
ses premiers mots s'entendent à peine, 
sais’ sur ‘une ‘invitation: du président, 
ele se fait violence, assure sa voix ef 
raconte sa’vie, simplement, sans ; pose. 
Mais-quand-elle ensarrive à la campa- 
dure diffamation qui précéda le drame 
ME is ê! 


T8 


son mari. 
C'est:sans' is ni hésitation que, 
sur une question, du.président, elle s'èxr 
plique, sur les: fameuses. A aphies 
des dettresintimes, celle: sa ière épée 
de Damoclèsbrandie par. PS edvereaires 
dé l'ancien ministre: 
Elle protesle énergiquement. - que ge 
n'est pas Ja crainte de la TEA Ron du 
sapport-Fabre qui a.molivé sa décision 
de-mettre'fin à.le campagne du Figaro, 
mais, selonice quileur avait/été ‘dit la 
ile: celle d’une: lettre’ intime ‘écrite 
ne à erniète de la préfecture 
Srlne ut devait paraiie le 17 
Après. L 


le courle. suspension . -d'au- 
laience, à" deux heures ‘et dérnie, Mme 
lCadlaux continte le douloureuse ce 
|fession"et én’atrive à l'héuré Hagique 

"Neltément, sans FAO après, 

| conversation. avec le: grésiden Momier 
ebiavoir exp0sé. les transes en lesquel- 
L les. elle:cvivi it, :ellé explique le geste 
ralheureux" qu'elle "déclare : regrèttér 
sincèrement ; mais arrivée au léte à tête | 
tragique, l'émotion éprouvée au rappel || 
Ides-faits-la-faisant-hésiter, le président 
Albanel litJe Éai de l'acle d'accu- 
feagpa ju melCailjaix écoute én pleu- 


la s'expliquer. sur des coups de revolver 
llirés:parselle, «ene”dit.qu' ls sont partis 


; j'en ap- 
(HE ï tous ‘CUX qui connaissent l'ins- 
Jirumént, 

Un-momen, après, rappelant aux, ju) 
rés Je.désespoir: qu'elle éprouvait de- 
vant:son.impuissaneg, parlant de $son 
bonheur, de sa fille, Mme ‘Caillaux, 
secouée— par — “isa doit -se-cram* 
ponner à Jaÿba pour, se soutenir, 
joue ellé/s'égror LÉ dur son“siège la tête 

ans ses mains. 

M. Carpinÿ-commissaire-de police, le 
premier, enténdu, sur une question do 


Me: Läbori, répond que_lorsque Mme 
Icaffaus lt déotara qu'elle. n'avait, pas 
eul'intention de tuer M. Galmetie, elle, 
flui parut sincère: 

Après:ln ‘dépositionydes-agents; M.te 
iprésident Monierest introduit ; tourné, 
du ED jurés, 
trévnerquiil. eut :av Câillaux et 
TEA PE PR AT 
| possibilité d' us une action judi 
sise contre. M. Calmelte. Très prétis, 

rappelant-üné çampagne de diffamation 
kqu'il,dut subin,.il rappelle. qu'il. conseilla: 
le:calme à Mme Caillaux::Sur une ques- 
tion «de M#Ghenutau-président-Monier, || 
M°, Labori intervient’et Jui, demande si 
en toute Sincérité, il ne pense pas, qu'en, 
ayant déclaré à Mme Caillaux que. da. 
doi française ne ‘lui 
chançe:d'arréler.la campagne: de diffa- 
mationsentréprisé contre son: mari, 
alors qu Selle à ayait déjà rédigé un projet 
M it nm SR CH vs der- 

re! espérance, d'obtenir, justice? 4 } 
sident Monjer hésité un nos 
ment, entre la partie-eivile et la défen- 
se +‘: doit enveffet»peser sés paroles : 
il'sémble d'abord: répondre conformié- 
méntjau désir de M° Chenu; mais sur 
üne “nouvelle uestion directe-de M°La: 
bori,:il répond qu'en effet, il:se peut 
Que Mme Caillaux ait interprélé $es pa 
roles dans, le sens où elle l'indique, 

M: Labori souligne cet aveu pour MM: 
les jurés-et de suite, M. lo président.Al- 
“anel.lève la séance. 

Voilà ce que fut cetfe-première jour- 
née, qui ne pouvait d'ailleurs, être au- 
tre; mais qui, agi j'en crois mon Flair, 
en, laisse prévoir d'autres beaucoup 
moins calmes, Et qu'il.me. soit, en. pas- 
sant, permis de m'élenner-de: l’aititude 
de certains avocats qui, lorsque:lès ré- 
ponses-de accusée neeur ‘conviennent 
Fas, réflexionnent à vôix haute, rica- 
ment et-se tiennent dépiorablement en 
tun'sendroit-où ils® devraient--donner| 
l'exemple deJardignité; en laissant avec 
Jeur veston ef leur chapeat, leurs opi- 
nions au vestiaire. Qu'ils imitent donc 


À un_pêu l'attitude de M°Henri-Robert |"; 


duisuit 1es débats sûs broncher. 
1t'ne faudrait Cempndant pas oublier, 


t'et ceci s'adresse également à des confrè- 
res qui ne se Contentent'pas de jeter. 


} deurs réflexions sur Je papier, ce qui 


dont 


de ee retrace l'en- |} 


donnaif aucune |)e 


question. précédemment posée: 
| Près lusompie rendu analytique les 
pêr Mme Caïlaux 


Cord- pour dire ue 
né sa, parole "d\ 
blier, Le 14, il avüil he 


M: Calmelte avait don 
dpi à 
Cun 


Re Me lai sù pre aussitôt #près mon | un iéméin du Figaro le ns 1 

mariage où péut-être quelques jours avant, | « Je se peux pas de ubliér.», :Pan > 

Téne peux pas préciser; je l'aiteu par M. quenk.co N'est pas gela qu'on annonçait Ie 

s Pierre Mortier qui ést venue diré& ion | 3. D'aillcurs, M. Calmette_ avait donné 
MiDesclaux est  ég: 


l'assurance à certaines personnes qu'il ne 
ile publiérait pas et FE Fe A Brand Ne 
a 


que M. Briand 
ue lle la Loapre se 
ais, monsieur lg président, c'est,c 
bleus du Faure 
que j'ai trouvé la menace de 


mer 


Les Jelires intimes 
Vos ne Si (out à Mheuré que dé 
ù un” 


pourat si Jon ne gardait son. calme, | 
ransformer Ja Cour d'assises en une 
ne faudrait | : 


ce qu'écrit le di e 


la publica- 
tion de ces lettres: Mi Calmstte écritécette 


“pas oublier que. l'accusée qui est là dé. n après votre | hr. 

feñd sa DAS “ie, son hi it “Ce FE eue Ton ve le ces lettres | Po ll Fins re Vogue ete 
qu'on admeitrait chez n “importe. quel | qué Mme Guevdan avait conservées. Est | celle aame.… ju nersonge À age role 
accusé, pourquoi donc le vefuser à Mme | Co à ce moment que vous avez su que | ji avait #4 adressée, bi K “enséveli 


Mme Gueydan les aurait offertes à M. 
voort lequel aurait raconté à M. Desclaux 
pe qu'i aurait eu avec Mme Guey- 


Caillaux ? 

Mais tout cela, c'est’ prèclier dans le 
Hésert. Yai,oui, un .confrère,: sur la-sim- 
Éplevüe’des physionomies du jury, 4601a- 
rer sur un {on péremptoire, que c'était 
Caillaur qui en avait imposé la liste, 
simplement 4 En -réponse-à- celte.mi- 


dans l'oublf-et le deuil ses-ilusions... 
LeD- Expliquez votre pensée à MM, les jus 
F. Mais si on né ebrinalt Pas les deux 
lettres qui ont été: soustraites, il est bien 
difficile de faireiune/alusion sue dense 3 
aux désillusions de Mme Gue: 


SR. ou, monsienr,/nous do entèn-. 


prouver Re de ceux qui n° és D. M: qe vous, & ns 4 | Pr pe La Gr 

fent pas à répandre ‘dé: telles écusar nait d fpubslence dun a Que ai roqueice jour-h dès quantifésit'en. 

tions. robe RUE Réaves (MA VE | Xi du éurs.. de Fate On lat ‘un 
Mais nous:ên. id 4 : ] Ne choqué pour moi 1 

tr uns on onendrqns ion Are | MY Meg Mmerqueyden.. Nous re | LAINE Tags due dns QU PRET 


seau qu 
Se il est dit : papiers» “au plu ñ 
quo:Mme Guy dan | a détruits; comme 888 
illusions. 1]! me parait que. c'est «une allus 
sion «bien, nefle. Gux papiers, qu'elle ge ‘487 
fruits, 11 ést Certain que si on 'avat pas 
ces papiers en réserve, on°n'ontait pas 
en ‘parler, ‘on: voudrait mémelés nee 
Mais il/v.0 aussi: «Je les: ramasse, dan: 

«ce fouillis de choses :horibles,. Cest 
onc Bien indiquer que l'on à , ÿn touillis 5e 

tré. les mains. 


endrons tout à fes eSür CT incident 
RE een | où “ Mae ur, 

D'autres personnes vous cr parlé 
de ce lens après votre mariage. 

R. nonsiemr7es président: De plu- 
sieurs etes nouer CROTS DrÉVENUS, “NOUS 
“avions, été" averiis “qu'elles avaient été. pf- 
terles,à M by, directeur, de l'Intransi- 

je a. relations avec Mme 
Mi réran 


dévoir en empéchant dans la mesure.dy 
ne 5e ‘on:neimaquille pas:trop la 
véri 


L’AU DIENCE. 


; sde je | one 

| nes ae nd qui ja iGour rat son avec” da bonne” CI ad 4 {rouve’’endore (dans la ‘publieas 
Re RE “ PR ee 
en, noir et.blanc, Les; traits) nn f ë û 

SR SES sut dns cn m'avoir rencontrée jRueAn Au guet de En nouvel 


Intermède: 


Collabbra” 


lu! Figaro! qu D Ve lesoet 


50 Ë AE énmav 
Buena Ch ds anti si Pr pi: Mb Quarts ane | Yet: ire manie que Cana 

rautre, 26 Juger én Teur lame el oonbelencs Sema he d'intervente MES Se De arme 0 cn “haie HR. 

ete président donne la:parole au: greffier, | pour obtenir un. petit servieo = je SL ET Per aie REA in ê 

M, Wiimès, pour lire l'arte d'docuetion. is pouf M {Bellbye | UE ecla Lin fra à ét 


On connait co document que nous avons 
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«reps/les mots; ns mu 
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Can DAT EME avee moe Ve 
fs répondre gar téléphone. que mes oblige: 
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«Rendez-vous. fut-fixé poËr- un prochain 
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«Lorsque j'arrivai chez M, Caïlaux,.je 
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vait chargée de solliciter de Jui certains "con. 
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vait arrèter 6 cours de, la: campagne entre. 
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pêcher un journaliste d'écrire, Mme Caïllaux 
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tion en dommäges-nférête contre le Figaro. 
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Le Septentfion »:° poème drmätique en un 
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